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PARMI LES LIVRES 
Guide de la chasse et du tourisme en 
Afrique centrale et spécialement au Ca­
meroun, publié par M. CHAZELAS, 
d'après les notes de BRUNEAU DE LABO­
RIE (Commissariat des Territoires afri­
cains sous mandat de la f< rance à !'Ex­
position coloniale internationale). 1 vol. 
cartonm;, 170 pa�es, 1 carte en couleurs, 
3 planches. Société d' F.dilions géographi­
que.ç, maritimes et coloniales, Paris, 1931. 
On sait que Bruneau de Laborie, alors qu'il 
avait été nommé Inspecteur général des chasses 
par le ministre des Colonies, et qu'il se trouvait, 
à ce titre, en mission en Afrique, fut mortelle­
ment blessé par un lion, dans la région du Tchad, 
le 26 juin 1930. Ce qu'était Bruneau de Laborie, 
en tant qu'homme et explorateur, le gouverneur 
Bonamy l'indique excellemment dans la préface 
qu'il a écrite pour le petit livre en question. Il 
explique aussi que ce livre représente, revues par 
MM. G. Grandidier et Chazelas, les noies adres­
sées par l'auteur en vue de la publication d'un 
guide cynégétique. 
Ce petit livre comprend 14 chapitres. Il faut 
les énumérer pour bien indiquer son raractère 
de • guide •, son but pratique : 
1. Le pays ; renseignements historiques et 
géographiques. - Il. Voies d'accès. - III. Équi­
pement, campement, vivres, argent et bagages 
- IV. Les formalités au départ et à l'arrivée. 
Pièces dont il faut se munir. - V. Débarque­
ment. Douanes. Introduction, port el circula­
tion des armes et munitions. Moyens de trans­
ports locaux. - VI. Postes et télégraphes. -
VII. Semis indigènes. - VIII. Conseils d'hy­
giène et de médecine. - IX. Utilisation alimen­
taire de certaines ressources locales. - X. Le 
Cameroun cynégétique. - XI. Vers les régions 
de chasse. - X 1 r. Les préparatifs cynégétiques 
et la chasse. -- X.Ill. Préparation des t rophées 
el dépouilles. -- XIV. Héglementalion de la 
chasse. 
Un appendice important (p. 130-170) a pour 
titre : Note scientifique et descriptive sur le 
gibier d'Afrique centrale. Le chapitre X (Le 
Cameroun cynégétique), comporte, par cir­
conscriptions administratives, avec les carac­
tères climatiques et les ressourc·es de la région 
considérée, une liste des animaux qu'on y peut 
renrnntrer, désignés par leur nom vulgaire et 
leurs noms indigi>nes. La transcription des noms 
indigènes n'ayant pas été toujours faite par des 
spécialistes, • est sujette à revision •. Quelques 
confusions ou quelques erreurs se sont glissées, 
en outre, dans l'énumération dl' cette faune. 
C'est ainsi, par exemple, qu'on retrouve 
à plusieurs reprises les noms de : caîmans, 
Iguanes ... , qui ne sont point, préclstlment, des 
animaux africains. 
N'étant pas chasseur, je ne pui s a p préci er le 
chapitre X II (Les préparatifs cygénétlques et 
la chasse) . .Mals Il est dù tout ent i er à Bruneau 
de Laborie et il parait ofTrlr, sur le choix des 
objectifs par le tireur, des renseignements d'ex· 
pérlence. Le chapitre X 111 est fort précieux. li 
est,  du reste, ln traduction résumée d u  Rowland 
Ward's Sportsman's !Jandbook (Londres ). Mêmt• 
sous sa forme condensée, cette peti te étude sur 
la préparation des trophées et dépouilles comble, 
en partie, une lac une. Nous manquons , à <'e pro­
P.os, d'un • précis • bien présenté, lar1oicment 
illustré et mis à la portée d'un Isolé dans la 
brousse. Quant à l'appendice, Il rendra lui aussi 
des services. Il est la reproduction partielle d'une 
étude que M. le Vétérinaire G. Pfraud avait 
publiée en 1925 dans le Bulletin de la Sociélé de., 
Recherches congolaises. 
Voici donc un petit livre qui contient une foule 
de renseignements de toutes sortes et q ui sera 
util<' , rar delà les chasseurs, au touriste sens 
arsena - s'il en est 1 - aux néophytes colo­
niaux. 
Il est le premier d'une série de Guides des 
Colonies françaises dont il sera rendu compte ici 
même. On peut dire dès à présent que l'idée qui 




Docteur DEVEZ. La Guyane (fran-
çaise). (Exposition coloniale interna­
tionale de Paris). Société d' Edition.� géo­
graphiques, maritime., et coloniale.�. Paris, 
1931, 1 vol., 70 pages. 
J'ai constaté rersonnellement à plusieurs 
reprises combien 1 était dlfJlclle de trouver sur 
la Guyane française des r<�nselgnements d'en ­
semble. L'ouvrage du D• Devez complète l'cx<·<•l­
lente brochure pu l.tliée sur • la Guyane fran­
çaise • par ! 'Agence Générale des Colonlrs. 
li débute par un tableau ass<�z somhrc : • I.'ugrl­
culture fut un moment à l'honneur ; muls la 
s uppression de l 'esclavage, puis lu déconv<·rte 
de l'or et, plus pn's de nous, l'exploltallo11 du 
balata et du l.tols de rose lui portrrnn t 1111 <·oup 
fatal , en même temps qu'r lles déshahituaient 
les habitants du travail rél(ulicr et rel:lchaicnt 
le lien de famille. • A cela s'ajoute une • 1lfli­
quc scente politique " l'épuisement <les Jl<'U­
plements d'arbres donnant l 'essence de rose cl 
le balata, des alluvions aurifères ; Cil 1111 mot , 
•les princip2les sources de richesses se sont aussi 
taries, et la crise économi11ue est venue s'ajouter 
à la crise morale•- Toutefois l'auteur espi•re 
248 LA TERRE ET LA VIE 
que le gouvernement de la Métropole, qui connait 
le mal, • appliquera les remèdes •. Souhaitons 
que cet espoir ne soit pas déçu. 
Des renseignements d'ordre géographique et 
historique sont tout d'abord fournis par le 
D• Devez. L:i notice historique est empruntée. 
du reste, au premier almanach publié à Cayenne 
en 1821. Sa lecture est pleine d'intérêt. 
L'auteur passe ensuite en revue les richesses 
de la Guyane, dont la plus importante est sans 
conteste la forêt. 
La sériciculture amorcée en 1840 par le natu­
raliste Perrotet qui y introduisit le Bombyr 
mori, reprise en 1858 par le créole Michely, 
qui fit des expériences avec une espèce locale 
(Bombyx hesperus), est aujourd hui complè­
ment abandonnée. 
Après les industries agricoles, le D• Devez 
examine les richesses du sous-sol et consacre 
quelques pages précises à l'or (p. 44-48). 
L "elevage fut florissant en Guyane. Non seu­
lement le cheptel local suffisait à la population 
locale, mais encore permettait l'exportation 
des bovidés sur la Martinique et la Guadeloupe. 
De nos jours, notre colonie est tributaire du 
Venezuela et du Brésil l Elle ne compte guère 
que 4.000 têtes de gros bétail au lieu des 25 à 
30.000 qu'elle pourrait élever. 
Le Secrétaire de la JUdaction• Géra11t 
O. PETIT. 
Après un aperçu sur l'organisation adminis­
trative, l'auteur développe quelques conclusions 
que suivent en annexe, des • renseignements 
administratifs •. 
Les conclusions ne manquent pas de franchise. 
Le sol et le sous-sol de la Guyane renferment 
d'indéniables richesses. Et cependant la presque 
totalité des affaires tentées se traduit par des 
insuccès. Les causes ? Malhonnêteté des fonda­
teurs, manque d'études ou Insuffisance d'études 
concernant l'affaire, insuffisance des capitaux, 
impatience des actionnaires, mauvais choix de 
celui qui doit diriger l'entreprise. D'autre part, 
ni l'insalubrité, très exagérée, du pays, ni le 
manque de main-d'œuvre - cet inconvénient 
doit s'atténuer progressivement - ni l'insé­
curité, ne peuvent expliquer ou excuser le 
marasme. 
L'auteur paraît attacher grande importance 
à l'institution du territoire de !'Inini. Là vont 
être créés des établissements pénitentiaires 
afiectés aux condamnés d'origine Indochinoise. 
C'est l'Indochine qui supportera les frais d'entre­
tien de cette main-d'œuvre pénale, grâce à 
laquelle de grands travaux de colonisation vont 
être entrepris. Et les conclusions de l'ouvrage, 
comme l'introduction, se terminent pllr une 
note optimiste. G. PETIT. 
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